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TOUN DROITS WEBEMVES

SUR CE DESSEIN. PAROLES €T MUSIQUE 0’ ALBERT LARRIEL
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F S'il est un nom dont la mé-moire est oché-re a tous les Ca- na-
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diens, C'est 1'im — mor - tel, le beau nom de Ver - ochd - res,
bi 2 n 1N
| e A i ol 1 N oL R - IS " | - i |
D BaY 11 ol L 1 Y S ol ) \m N . IAY 1S P & ) 1
@ K 1L oL v s, { o - - £ o L 1} T 1
o L 2 S 1 J o [ ad ) > ) 1]
v v [
La ter-reur des In- diens! 11 fut por- té par u- ne jeu - ne fil - le
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Au  coeur vail-lant et fort Qui pour sau - ver son pa-ys, sa fa-
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mil - le, 0 - sa bra - ver la mort!
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Les Iroquois poussant leur eri de guerre Ton Bouvenir, Madelon de Verchéros,
Voulaient tout mettre i mort ! 2 Ne nous a pas quittés!
Le Commandant, le noble de Verchéres La Canadienne, encor sous ta bannidre,
Etait absent du fort. Sait comme il faut lutter!
Ce fut sa fille, ce fut Madeleine, Bl le fallaitypour défendre sa race,
Qui commanda le fen Et sa langue, et sa foi,
Et combattit la vile tronpe indienne Bans hésiter, elle suivrait ta trace
Pour 12 France et ponr Dien! Et vaincrait comme toi!
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